
« Le temps à prendre ou à donner » 
 
 

Je suis animatrice d’aumônerie pour un groupe de lycéens depuis maintenant 4 ans. C’est ma manière 
de m’engager et de participer à la vie de l’Eglise. 
C’est un choix que j’ai fait au moment d’une réorientation dans mes études, cela m’a demandé de la 
disponibilité, de la motivation, de l’énergie et du temps. 
Le temps justement, denrée rare dans une société où chacun court sans cesse après le temps passé. 
En devenant animatrice j’ai choisi de partager un peu du mien. 
Est-ce du temps pris ? du temps donné ? du temps gagné ? du temps perdu ? Je dirais qu’il est à la 
fois pris et donné, mais plus que tout il est partagé, c’est ce qui lui donne autant de valeur. Je ne 
pense pas que ce soit du temps gagné et ce n’est surtout pas du temps perdu, c’est certain. 
Certes il n’est pas toujours facile de se mettre en route pour l’aumônerie quand il y a bien d’autres 
occupations qui m’attendent, mais ce qui est fantastique dans cette expérience c’est que je reviens 
toujours ravie. 
A vivre c’est tout à fait génial. A travers l’aumônerie je vis des moments uniques et très précieux de 
vie, de rencontres, de partage et de foi. 
Pour moi c’est un peu comme un temps de pause pour se recentrer, se poser les bonnes questions, et 
prendre du recul sur notre vie quotidienne, que ce soit pour les jeunes ou pour moi, pour nous 
animateurs. 
Ces moments, ces rencontres, ces expériences vécues grâce à l’animation en aumônerie me font 
avancer et grandir dans ma foi et me permettent de me réaliser dans ma vie de chrétienne à travers la 
reconnaissance que les jeunes me renvoient. 
La dernière grande expérience vécue avec eux est celle de Taizé pendant les vacances de printemps. 
Effectivement pour pouvoir y aller avec mon groupe de lycéens il a fallu que je pose des jours de 
congés, comme c’est le cas pour beaucoup d’animateurs. Mais selon moi le jeu en vaut la chandelle. 
Qu’on se le dise, je ne suis pas revenue reposée, mais ressourcée, alors non, je ne le regrette pas bien 
au contraire. 
Si je l’ai fait c’est pour les jeunes que j’accompagne, pour la vie de notre groupe et pour moi, pour tout 
ce que ces quelques jours m’ont permis de vivre à la fois dans ma vie de femme, d’animatrice et de 
chrétienne. 
Partager, que ce soit du temps ou autre chose, est bien souvent une source de joie. 
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